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FLORIN D'OR IN~DIT

DE

RUDOLPIIE DE DIEPI-IûLT.

On u trouvé, il y a quelques mois, dans un champ prt"S

de Ju~phaas, village situé il peu près à une lieue de dis­

tance de la ville cl' Utrecht, une olonnnie en or, très-bien

conservée, de Rudolphe de Diep/wlt, dont voici la descrip­

tion :

Av. RODOLF ; POSTVLAT ~ TRAIECT'. Deux
écussons, le premier avec les annoil'ies de l'évêché d'Utrecht,

et le second avec celles de Diepholt, surnl0nlés d'un casque

chargé de deux cornes pour cirnier.

Rev. l\IONETA ~NOVA ~D:E ~DAVE'THIA. Dans
le champ, l'aigle aux ailes déployées, armes de la ville de

Deventer.

Comme on suit, Rudolphe de Diep/wlt, aspirant il l'évêché

d'Utrecht, s'intitula « POSTVLA.T\TS AD ECCLESIAl\f
TRAIECTENSE~I, ct était conlinucllclnent en gncrrc HYCC

Zlceder Van Kttilenburg, auquel le pnpe 11Iarlin V avait

confié le siége de cet évêché. Dcpu~s longtcnlpS il n'y fi

plus de doute que Rudolp/w de Diepholt n'eùt fuit battre

des flol'ins d'or, nomlné Postulaat gulden, Hvant ran­

née t 4.51, date de son aVl~ncnlrn (. réel au sit"ge épiscopal

d'Ulrech t.
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l'lais quoiqu'on fût convaincu que de telles-pièc,es d'or

ovaient été ff'appées, il est évident qu'on n'en avait ja­

Jnnis vu.

Van ~Iieris (1) donne, pl. VIII, nOS a et 6, deux florins

d~or de Rudolphe de Diepholt, filais fait l'observation (!),
que ces pièces qui, dans les placards et les 1nuntbeeldenaars,

sont généralement indiquées comnle étant les Po.stulaat

gulden, lui paraissent être frappées du temps que Rudolphe

fut effectivement évêque d'Utrecht, vu que le titre d'évê­

que (EPISC.) s'y trouve, tandis que sur son sceau, attaché

à une chartre donnée en t 42~, il se sert du titre de Postulat

(S. RVDOLPHI . D . DIEPHOLT . POSTVLATI . AD •
ECCLIA~I . TRAIECTEN (2).

Cette circonstance a fait supposer à Van ~Iieris qu'une

ITlonnaic d'or de Rudolphe de Diepholt, antérieure à celles

dont il fait mention, et au titre de postulat, jusqu'alors

cncore inconnue, devait exister.

Je crois pouvoir dire, sans la nloindre hésilntion, que le

florin d'or, dont celle -notice fait robjet, est le véritable

florin d'or que Rudolphe de D-iepholt a fait frapper à Deven­

ter en qualité de prétendarJt il l'évêché d'Utrecht (Postulaat

gulden) et dont Van ~lieris supposait l'existence sans ce­

pendant l'avoir connu.
ete l\IAVRlN NAHUYS.

(1) Beschryving der bisschoppelyke .munten en zegelen van Utrecht in
'l byzonder.

(2) Ibid., p. 247.






